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Famille : Apodidae
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Description
Le Martinet chiquesol est un oiseau

insectivore d’une longueur de 10 cm. Il a un
plumage noir, le croupion gris cendré et le
dessous du cou gris clair. Son petit bec est

noir ; il a les pattes roses avec des ongles
foncés ; iris brun noir. Sa queue possède 10

rectrices, dont le rachis est prolongé d’une épine nue
(d’où le surnom de « Martinet épineux »).
Forme souvent des groupes avec d’autres espèces,
comme le Martinet sombre ou les hirondelles. Il se
reconnait alors à sa petite taille et à son vol
papillonnant.

Répartition
Le Martinet chiquesol est endémique des Petites
Antilles. Il est résident en Guadeloupe, Dominique,
Martinique, Sainte-Lucie et Saint-Vincent. Il y a eu des
données occasionnelles à Névis.

Habitat
Régions montagneuses (forêt humide et clairières),
mais également en alimentation au-dessus de zones
dégagées en basse altitude (savanes, champs,
forêts...), surtout par temps nuageux.

Alimentation
Insectivore. Grégaire, il peut former des groupes
parfois importants quand il chasse les insectes, par
exemple un groupe d’au moins 150 individus le
04/11/2010 au Lamentin (Anthony Levesque, comm.
pers.).

Reproduction
Cette espèce étant peu étudiée, il n’existe pas
beaucoup d’informations la concernant dans la
littérature. 
Malgré sa présence toute l’année en Guadeloupe,
aucun nid n’a jamais été observé (ni en Martinique
probablement). Pinchon (1976) a récupéré un oeuf
pondu le 28 juin 1958 (15 x 10 mm) par un oiseau pris
au filet. La ponte est supposée avoir lieu de mai à fin
juillet et être composée de 2-3 oeufs (Pinchon 1976).
Le nid serait en forme de coupe, construit avec de la
boue mélangée à de la salive, situé dans des creux
d’arbres, des grottes, ou à flanc de falaises en
montagne.

Menaces
De façon générale, les oiseaux insectivores
(notamment les aériens) subissent certains des
déclins les plus abrupts parmi toute l’avifaune, ceci
étant dû à l’utilisation des pesticides chimiques à
l’échelle industrielle. Il est difficile de quantifier cette
menace à l’échelle de la Guadeloupe, mais elle ne doit
pas être ignorée.

Martinet ou hirondelle ?
Le martinet a des ailes en forme de faucille tandis que celles de l’hirondelle sont plutôt triangulaires et un
peu plus courtes.

Les martinets ne se posent quasiment jamais : uniquement pour la reproduction. Ils font tout en vol, même
l’accouplement !  Donc si vous pensez en observer un posé, sur un fil ou un toit, ce n’est certainement pas un
martinet !

Martinet Hirondelle

Pour en savoir plus, vous pouvez consulter le rapport suivant, téléchargeable sur le site d’AMAZONA : 
Delcroix F., Barré N. & É. Delcroix. 2020. Suivi des populations de martinets en Guadeloupe 2019-2020. Rapport AMAZONA, n°70
- Rapport AEVA, n°48. 34 pages + annexes.

www.amazona-guadeloupe.com
oiseauxguadeloupe@yahoo.fr


